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N'être plus de son tenp.5, c'est comme n'être pis.
. es hommes sont .charman)ts tant qu'on leur est utile-%

Qui ne l'est plus ne voit que. des ingrats.
Résignez-vous à ces tristes pensées,
Vieux serviteurs, anciens soldats,
Gens d'autrefois, puissances renversées,
Vous êtes de vieux almanachs.

Une nouvelle brochure

Nous signalons d nouVeau à l'atétntid6n <le nos lecteurs la.
brochure intitulée: Difficulté scolaire de Manitoba. C'est un
précis historique complet pour çeux auxquels il est surtout,
destiné. Sa forme catéonistique le met ala portée de tous. Son
exactitude le recommande et ne saurait être prise en défaut. Il
a été préparé pour renseigner ceux qui sont de bonne foi, qui
veulent sincèrement connaître la vérité. Les élccteurs consciens
cieux se feront donc un devoir de lire et d'étudier ce petit opus,
cule lui les mettra en mesure de porter un jugemeut éclairé sur
l'une des plus importantes questions qui puissent se présenter.

Pensées

"Pour cheminer tranquillement dans la vie, il ne faut pas,
voir trop clair."

" Dans l'entretien d'une maison, la négligence donne plus de>
mal que l'ordre et l'activité."

La peste à Bombay

La famine a amené la peste à Bombay. Bombay, en ce siècle de
rapides communications, c'est à notre porte; - jusqu'à présent.,
c'est l'arrivée d'un navire pestiféré à Messine, Malte, Marseille.
qui a soudain fait éclater le fléau dans ces villes. A Bombay,
sur -600 000 habitants, 20 000, tous indigènes, ont succombé
depuis un mois. La nouvelle du décès de 5 passagers anglais
dont 3 militaires.embarqués à Calcutta le 10 déceinbre, et morts
dans la traversée de Malte à Plymouth, suscite des appréhen-
sions. Les habitants; effrayés, :fuient .de Bombay, le centre de la,
peste, et.fornent une vaste-émigration qui varépandre la 'pestf


